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rien trouver qui rappelle Saint-Ouen de Rouen dont on connait le
rayonnement et la popularité dans la région.

Pourtant, la publication des différents objets que nous venons
d’examiner 4 permettra peut-étre a certains spécialistes de faire de
nouveaux rapprochements et de promouvoir la recherche dans un
domaine un peu délaissé par les archéologues depuis les dernieres
decennies.
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Hauteur Largeur
en mmni

1 Ste Austreberthe 44 25 Musée de Rouen

2 id. 50 33 »

3 Ste Barbe 60 32 »

4 Ste Catherine ‘ 47 22 Coll. Bossard a Lucerne
5 id. 74 33 »

6 id. 80 42 Musée de Rouen

7 id. 48 30 »

8 St Christophe 32 25 »

9 St Eloi 50 45 Coll. Bossard a Lucerne
10 St Eustache 45 35 »

11 id. 40 29 Musée de Rouen

12 St Georges 40 40 Coll. Bossard a Lucerne
13 Sts Gorgon et Dorothée 40 35 »
14 St Jean Baptiste 35 20 »

15 St Laurent 55 20 Musée de Rouen

16 Ste Marguerite 45 28 Coll. Bossard a Lucerne
17 St Michel 70 62 Musée de Rouen

18 St Nicolas 55 32 Coll. Bossard a Lucerne
19 Vierge a l'enfant 60 22 »
20 id. 13 40 »
21 N. D. de Boulogne 37 34 »
22 Vierge a l'enfant 27 27 »
23 id. 51 40 Musée de Rouen

24 Vierge de Chartres 42 34 »
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par FoRrGEAIS, op. cit.,, t. II, p. 106, et a4 Angers, publiée par GODARD-
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a la fin du moyen dge en France, d’Emile MALE; Le calendrier parisien
a la fin du moyen dge de Paul PERDRIZET ; L'Iconographie des Saints de
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